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Peau d’Âne  

 

 

 
Un homme. Sa femme mourante lui dit : 

— Marie-toi avec une femme qui me ressemble. 

Il ne trouve que sa fille : 

— Il faut que tu te maries avec moi. 

— Donne-moi un habit, couleur du temps puis couleur du soleil et de la lune. 

 

Il avait un âne aimé. 

— Donnez-moi la peau de l’âne. 

— Non, j’y tiens. 

Enfin, il le fait tuer et elle s’en va, un soir, avec la peau d’âne, arrive à une ferme, 

demande à être domestique. Elle
1
 s’était barbouillée. 

On la loue pour garder les moutons. Elle met sa peau et va au champ, y reste tout le 

jour, le lendemain et le lendemain encore. 

Le garçon de la maison dit : 

— Comment se fait-il qu’elle garde sa peau ? 

 

Il y avait une fontaine dans le champ. Elle y quittait sa peau et elle était bien habillée 

dessous. Lui la voit et la surprend. Elle lui raconte son aventure…
2
 

 

 

Recueilli s.l.n.d. auprès de Desnoyers
3
, s.a.i. É.C. : Madeleine Ravoir, née le 

24/05/1813 à Moraches, mariée le 26/11/1837 à Moraches avec Guillaume Desnoyers, né le 

28/07/1794 à Saint-Révérien, garde forestier, décédé à Grenois le 13/05/1863 ; propriétaire 

rentière, résidant à Grenois. S. t. Arch., Ms 55/7, Feuille volante Inc. 2/5. 

 

Pas de marque de transcription de P. Delarue. 

 

Ne figure pas au Catalogue. Incomplet. 

                                                
1 Ms :  demande à être domestique qui s’était barbouillée.. 
2 En dessous sous le nom de la conteuse : sa marraine était une fée. 
3
 Il s’agit probablement de la mère Desnoyers de Grenois plutôt que son mari, en raison de la date de son décès, 

[É.C. : Madeleine Ravoir, née le 24/05/1816 à Moraches, mariée le 26/11/1837 à Moraches avec Guillaume 

Desnoyers, né 28/07/1794 à Brèches, Cne de Saint-Révérien, garde forestier, résidant à Moraches, décédé le 

13/05/1863 à Grenois].  


